
Rapport moral 2021

Une situation inimaginable il y a à peine un an

Bienvenue à toutes et à tous et merci d’être là pour participer à la 14ème Assemblée
Générale de Los Chicos de Cusco !

2020 a été une année difficile pour tout le monde, une année qui a bouleversé nos vies,
notre quotidien, nos relations, mais aussi notre façon de penser le monde et d’envisager
l’avenir, aussi bien à l’échelle individuelle que collective.

Outre l’impact sanitaire et économique, la pandémie de Covid 19 a durement affecté
l’éducation et l’apprentissage des enfants et des jeunes à travers le monde et pour
certains 2020 a été une année blanche. L’UNICEF tire la sonnette d’alarme : « la
pandémie a touché 90% des élèves et a laissé plus d’un tiers d’entre eux.elles sans accès
à l’enseignement à distance. Il s’agit d’une urgence éducative mondiale ».

Situation inimaginable il y a à peine un an, la quasi-totalité des enfants et des jeunes
péruvien.ne.s n’a pas franchi les portes d’un établissement scolaire en 2020. Une
déscolarisation massive lourde de conséquences : décrochage scolaire parmi les enfants
et plus particulièrement les filles, processus de désocialisation et altération de
l’équilibre psychique de l’enfant, graves carences nutritionnelles avec la suppression des
programmes alimentaires scolaires… et à l’échelle d’un pays, des répercussions
économiques et sociétales dramatiques pour les décennies à venir.

Le tableau est sombre et nous ne pourrions que nous désoler s’il n’y avait la solidité des
liens tissés depuis bientôt quatorze ans avec les enfants, les familles et nos partenaires,
nos engagements respectifs et la confiance mutuelle.

Entre urgence alimentaire et mission éducative

Au cœur de la crise, nos partenaires à Cusco - Marlene pour le parrainage, Yovana à
Picol, Marlene à Huchuy Yachaq, et leurs équipes - ont, malgré la peur, les conditions de
travail difficiles, le manque de ressources, la dispersion des familles… fait preuve de
courage et de détermination pour poursuivre la mission éducative qui leur a été confiée.
Ils et elles ont fait de leur mieux, avec les moyens du bord et le contexte local.

Dans le quartier d’Hermanos Ayar, où est implanté le jardin d’enfants Las Hormiguitas,
l’ancrage territorial et communautaire et le travail social réalisé par les équipes du
centre Huchuy Yachaq depuis plus de 13 ans, ont facilité le maintien du lien avec les
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enfants et l’apprentissage à distance, l’accompagnement des familles et le repérage de
vulnérabilités exacerbées pendant le confinement.

A Huchuy Yachaq, le projet d’atelier bijoux Mama Quilla, pour lequel nous avons reçu un
financement de la Région Occitanie, a été suspendu et ne pourra sans doute pas voir le
jour sous la forme attendue, les activités liées au tourisme n’étant aujourd’hui pas
viables économiquement.

A l’école élémentaire de Picol, l’équipe pédagogique a été confrontée à un tout autre
contexte : les enfants répartis dans divers districts de l’agglomération de Cusco et
parfois dans des zones rurales éloignées ont été très difficiles à localiser et à joindre. Au
grand désarroi des enseignant.e.s, beaucoup n’ont pu bénéficier de soutien
pédagogique alors qu’ils n’avaient pas non plus la possibilité de suivre le programme de
télé-enseignement faute d’équipement.

Pour Marlene, en charge du parrainage, retrouver les enfants a relevé du parcours du
combattant ! Une mission déjà difficile en temps normal alors que 2/3 des jeunes
collégien.ne.s sont réparti.e.s dans une dizaine d’établissements différents. Néanmoins,
à force de persévérance, elle a pu rencontrer une majorité de parents et parer à
l’urgence alimentaire. Les denrées alimentaires, les médicaments et articles d’hygiène
représentent cette année près de 45% des dépenses de parrainage, ce qui est
exceptionnel, l’argent du parrainage allant habituellement majoritairement aux frais liés
à la scolarisation.

Car ces familles ou encore celles de Picol et d’Huchuy Yachaq se sont retrouvées du jour
au lendemain sans ressources et l’urgence a d’abord été d’assurer leur sécurité
alimentaire. Des distributions de denrées essentielles ont été parmi les premières
mesures prises par les équipes enseignantes, organisées dans un premier temps avec
les réserves du programme alimentaire scolaire entreposées dans les écoles, puis grâce
aux dons de bénévoles, d’enseignant.e.s et d’associations comme la nôtre.

Attentif.ve.s et inventif.ve.s, ensemble

Nous avons soutenu et accompagné nos partenaires en maintenant les financements
approuvés en début d’année, en adaptant notre aide pour répondre aux priorités, en
restant en lien par mail, WhatsApp, visioconférence, en vous donnant des nouvelles des
enfants parrainés, en vous tenant informé.e.s et en vous sollicitant. Et vous avez été
nombreux.ses à vous inquiéter, à prendre des nouvelles, à relayer nos messages, à
manifester votre solidarité.

« Un livre pour instruire, une cantine pour grandir », plus qu’une maxime, c'est
l'engagement que nous avons choisi depuis bientôt quatorze ans, nous adhérents et
adhérentes de Los Chicos de Cusco, pour que les enfants des quartiers parmi les plus
précaires de Cusco puissent avoir la chance de choisir leur avenir. Un but qui semble
aujourd’hui plus difficile à atteindre à mesure que se succèdent les vagues épidémiques
et que s’éloigne l’espoir de réouverture des écoles au Pérou. Car la situation reste
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critique. Depuis janvier le Pérou subit une seconde vague épidémique, la région de Lima
est confinée et aux dernières nouvelles, les écoles ne devraient pas rouvrir avant le mois
d’août.

Nous devons donc plus que jamais faire preuve d’attention et de solidarité. Nous
continuerons bien-sûr à soutenir les activités destinées à assurer la sécurité alimentaire
des familles. Nous trouverons les moyens de rejoindre les filleul.e.s dont nous n’avons
pas de nouvelles. Nous réitérerons notre appui financier à Huchuy Yachaq, pour que les
enseignant.e.s puissent continuer à accompagner les enfants vers l’acquisition des
apprentissages fondamentaux. A Picol, nous munirons les écolier.e.s des classes
élémentaires de cartes téléphoniques afin que tou.te.s puissent bénéficier d’un
accompagnement pédagogique, nous financerons des cours de remise à niveau dès que
les regroupements seront possibles…

D’autres projets pourraient voir le jour qui permettraient de réduire la fracture
numérique et les inégalités d’apprentissage comme le financement de tablettes ou
d’abonnement internet à l’école de Picol par exemple. Mais les projets d’accès au
numérique ont un coût très élevé et soulèvent des réflexions quant à la digitalisation et
l’omniprésence d’outils numériques dès le plus jeune âge. Ils relèvent d’appels à projets
spécifiques et supposent le financement de collectivités territoriales, de fondations ou la
participation de sponsors. Il nous faudra donc aussi faire preuve de dynamisme et
d’inventivité.

Nous devons nous réjouir, d’avoir pu ensemble, nous tou.te.s qui formons Los Chicos de
Cusco, adhérent.e.s, parrains et marraines, bénévoles, donateur.rice.s, mécènes, alléger
un tant soit peu cette année la charge de nos ami.e.s péruvien.ne.s face à la crise. Nous
sommes ouvert.e.s à toutes les initiatives et propositions qui nous aideront à faciliter
l’accès à l’éducation pour ces jeunes générations. Nous accueillons toutes les
compétences et bonnes volontés qui veulent nous rejoindre. Car à la gravité de la
situation et à l’ampleur de la tâche, nous devons répondre par un élan collectif,
communicatif et confiant. Et si la pandémie nous permet de réaliser que nos destins, ici
et là-bas, sont liés, inextricablement, construire un avenir viable ne se fera pas les un.e.s
sans les autres.

Le 8 février 2021
Christine Voisin

Présidente Los Chicos de Cusco
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